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Mémoires de la Comtesse Floria de Martimprey
CHAPITRE SECOND

Mon heureux sort me permit de vi
vre dans les cercles mondains les plus 
relevés de Cannes au moment où ce 
centre aristocratique atteignait au 
summum de la. gloire.

Dans mon opinion Cannes était —- 
avant la guerre —la plus typique des 
villes où s’écoulait la vie d‘inconscien
te luxure qu affectionnent les grands

de ce monde. Te n’hésite d’ailleurs pas 
a répéter que ces excès d'ostentation 
opulente ne contribuèrent pas peu à 
créer t esprit de révolte qu’agite les 
peuples. N est-il pas significatif que 
cette station balnéaire, avec ses villas, 
ait été convertie en un camp pour les 
soldats blessés et malades. Les gaie- 
tés d anlan, naturellement, se trouvé.
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